
14 I           Belle à ne pas vivre.

Où es la petite' fille' de l'album de famille,
Celle' qui riait tout' l' temps, celle' qu'on ne tenait pas.
Où es la petite' fille' qui vivait cœur tranquille,
Où se cache cet avant, je ne le retrouve' pas.

Aujourd'hui devant moi, j'ai une' femme' qui est belle',
Déesse dans son corps, orgueil dans la dentelle.
Aujourd'hui, nos regards ont toujours l'étincelle',
Mais celle' la qui donne' la mort, qui tue comme’ un éclair.  

A grandir en ado, qui ne sait pas le « non »,
On va un jour l'égo des souffrances du démon.

Belle', mais terrible.
Belle' quand elle' regarde la glace,
Une glace' qui vit par elle'.
Belle' , et sa vie n'a d'autres places,
Qu’à s’entendre  dire' je t'aime.
Belle' à ne pas vivre.
Belle' à ne pas vivre.

Tu ne sais que le oui, aux passions de ton corps,
Attentive' à celui qui ne s' ra pas d'accord.
Tu ne sais que le cri, de ton plaisir d'abord,
T'enfuyant dans l'oubli après un jouir d'or.

À grandir en ado qui ne sait pas le « non »,
On vit un jour l'égo des souffrances du démon.

Belle' mais terrible.
Belle' quand elle' regarde la glace,
Une glace’ qui vit par elle.
Belle’, et sa vie n’a d’autres places,
Qu’à s’entendre dire’ je t’aime.
Belle’ à ne pas vivre.
Belle’ à ne pas vivre.
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